
R oger (1) a 72 ans. Ce sep-
t u a g é n a i r e , s o l i d e
gaillard, est un sportif ac-

compli, sans excès de poids. Sa
particularité : depuis quinze
ans, il ne vit qu’avec un seul
rein après avoir été opéré d’un
cancer dont l’origine est géné-
t i q u e . A l ’ o c c a s i o n d ’ u n
contrôle classique dans le cadre
du suivi de sa pathologie, les mé-
decins ont décelé il y a quelques
semaines une tumeur nouvelle
sur son rein unique, le droit.
Une catastrophe ? Pas vraiment.
Car les avancées de la médecine
sont telles qu’aujourd’hui on
peut tout opérer, ou presque, et
ce à n’importe quel âge. Roger,
donc, n’échappera pas à l’opéra-
t ion, assez classique, qui
consiste à lui retirer cet amas de
la taille d’une noix sur le rein. Et
pour cela, il a choisi la clinique
Vignoli, à Salon, clinique privée
appartenant au groupe Almavi-
va et qui pratique la chirurgie
urologique depuis plus de vingt
ans. Une spécificité et une force
pour cette petite structure qui
détient même les autorisations
de l’Agence régionale de la san-
té (ARS) - ce qui reste rare - pour
pratiquer la cancérologie sur
site.

Ce jour-là, les docteurs Chris-
tophe Rattier et Raphaël De-
moux se chargent du cas de ce
patient. Ce type d’opération est
rare - une dizaine par an - au re-
gard de la somme des interven-
tions urologiques pratiquées
(environ 750) à la clinique.
Dans le bloc opératoire, les
équipes sont concentrées, et dé-
tendues. Une radio diffuse
même du Mike Brant. "En règle
générale, c’est le patient qui choi-
sit la musique, indique Cyrille
Marziano, le médecin-anesthé-
siste. Là, l’homme était plutôt
calme, détendu. Du coup, je lui
ai d’abord mis du Supertramp
avant Mike Brant". Cette mise
en condition du patient est rela-
tivement récente. "On a beau-
coup évolué dans ce domaine, in-

dique le praticien. Nous es-
sayons de minimiser l’impact
des produits anesthésiants sur
l’organisme. On pratique par
exemple des anesthésies loco-ré-
gionales qui vont permettre de
diminuer la douleur post-opéra-
toire et d’accélérer la récupéra-
tion du patient." Avec l’évolu-

tion des technologies qui sont
de moins en moins invasives,
les temps d’hospitalisation se ré-
duisent. Ainsi, à Vignoli, 80 %
des patients sortent quelques
heures après l’opération. Mais
ce ne sera pas le cas de Roger,
notre patient du jour. Lui reste-
ra en observation durant huit

jours. "On n’a pas utilisé de tech-
nologie moderne, ça reste de la
chirurgie classique pour ce type
d’intervention," poursuit le doc-
teur Rattier. Sur la table, on me-
sure mieux l’ampleur de la
tâche qui attend les médecins.
L’ouverture, située entre le tho-
rax et l’abdomen, est béante.

"On peut comparer cela à une
chirurgie réparatrice après un
coup de sabre, image le méde-
cin. La tumeur est mal placée,
elle est derrière le rein, près de la
colonne vertébrale. Et ce patient
n’a qu’un seul rein. On ne peut
pas se permettre de prendre le
moindre risque". Comme sou-
vent, cette prise en charge a été
décidée de manière collégiale.
"Après avoir effectué un diagnos-
tic de cancérologie, nous nous
réunissons, tous les quinze jours,
avec un staff dédié qui comporte
un oncologue, un chirurgien et
un radiothérapeute, ajoute le
docteur Rattier. Nous discutons
du traitement le plus adapté au
patient. Dans le cas des tumeurs
rares, on peut présenter le dos-
sier devant une commission ré-
gionale voire nationale pour
avoir l’avis le plus pertinent pos-
sible sur le traitement à réali-
ser". Ces traitements peuvent
évoluer au fil du temps. Ainsi,
rappelle le docteur Rattier, "les
tumeurs des reins son chimio-in-
sensibles et radio-insensibles,
c’est-à-dire qu’on ne peut pas les
traiter par radio ou chimiothéra-
pie. Les cancers du rein métasta-
sés conduisaient à un pronostic
de mortalité effroyable. On a au-
jourd’hui découvert de nou-
veaux traitements qui em-
pêchent la tumeur de se vascula-
riser par exemple". L’important
alors, pour les médecins et la cli-
nique, c’est de savoir rester à la
pointe de la technologie. Et
c’est ce qui est fait depuis tou-
jours, à Vignoli.

Stéphane ROSSI

(1) Le prénom du patient a été modifié.

L’urologie, spécialité de pointe
à la clinique chirurgicale Vignoli
Depuis le début, la spécialité est pratiquée à la clinique. Ses chirurgiens prennent également
en charge l’opération et le traitement de tumeurs cancéreuses. Immersion au bloc

Politique : lapetite
piquedeSanmartin
Philippe Sanmartin aime la pré-
cision. Hier, dans nos colonnes,
Claude Cortési a annoncé sa dé-
mission du MoDem. Aussitôt,
sur Facebook, son ancien colis-
tier de 2008, Philippe Sanmar-
tin, désormais membre d’Agir,
la droite constructive, s’est em-
pressé de poster les résultats
des élections municipales
de 2008.
On y lit que leur liste commune
avait réalisé 5,41% et non près
de 8% comme nous l’avait souf-
flé Claude Cortési. Un score qui
fait dire à Philippe Sanmartin,
avec ironie, au sujet du tri sélec-
tif que Claude Cortési trouve
insuffisant à Salon : "À en lire la
presse du jour, il semblerait
que la révolte des poubelles
jaunes frappe bientôt Salon,
après celle des gilets jaunes".
La campagne, avec ses petites
piques, est-elle lancée ?

La cœlioscopie est une
technique qui permet de vi-
sualiser l’intérieur de la cavi-
té abdominale à l’aide d’une
caméra. Cette technique
opératoire, inventée en
France permet un véritable
confort à la fois pour les ma-
lades - qui récupèrent mieux
d e s s u i t e s o p é r a t o i r e s
puisque les incisions sont ré-
duites tout comme les risques d’infection -
comme pour les chirurgiens.

Au mois de janvier prochain, les équipes médi-
cales de la clinique Vignoli pourront expérimen-

ter un nouveau matériel, un coe-
loscope en 3D qui permettra
d’atteindre un niveau de préci-
sion et de confort inégalé. "Les
interventions seront plus ra-
pides car en 2D comme nous le
faisons actuellement, le cerveau
doit en permanence imaginer la
notion de profondeur ce qui in-
duit une fatigue importante
pour celui qui opère, indique

Christophe Rattier. La 3D va faciliter notre façon
de travailler". Après les tests, une décision
d’achat - ou pas- devra être prise par la direction
de la clinique. S.R.
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Salon

DEMAIN
● Concert.L’association Salon
Teliu organise un concert gra-
tuit "Muzica Latina", à 18 h 30
à l’auditorium. Se produiront
Vasile Comsa au violoncelle et
Andrei Tasnicenco à l’accor-
déon pour un concert de mu-
sique d’inspiration latine allant
du tango argentin, notamment
d’Astor Piazzola, aux danses
roumaines.
Un "pot de l’amitié" offert par
l’association clôturera la soi-
rée.

La chirurgie urologique est une des plus anciennes spécialités pratiquées à la clinique Vignoli. Les
docteurs Christophe Rattier et Raphaël Demoux y sont aux manettes. / PHOTOS SERGE GUÉROULT

Le clash

L'AGENDA

Un coeloscope 3D à l’essai en janvier

CINÉMA
MIRAMAS
Le Comoedia◆ Rue Paul Vaillant

Couturier.
Chair de poule 2 : Les Fantômes
d'Halloween 18 h 30. First Man - le
premier homme sur la Lune 16 h.
Heureux comme Lazzaro 21 h.

SALON-DE-PROVENCE
Le Club◆ 32, allée de Craponne

04.90.53.16.65.
Kursk en VO : 19 h. L'Homme qui répare
les femmes 13 h45. Le Jeu 17 h et 21 h 15.
Le Quatuor à cornes 16 h. Les Animaux
fantastiques : Les crimes de
Grindelwald 13 h 40, 16 h 15 et 21 h 25; en 3D :
18 h 50.

Les Arcades◆ Place Gambetta

0490 53 1665.
Bohemian Rhapsody 13 h 45, 16 h 15,
18 h 45 et 21 h 20. En liberté ! 16 h 30.
Halloween 21 h 35. Kursk 19 h. L'Homme
qui répare les femmes : La Colère
d'Hippocrate 13 h 45.
Le Grand Bain 13 h40, 16 h30, 18 h 50et
21 h 30. Le Jeu 17 h et 21 h 15. Le Quatuor à
cornes 16 h. Les Animaux
fantastiques : Les crimes de
Grindelwald 13 h 40, 16 h 15 et 21 h 25; en 3D :
18 h 50.
Millenium: Ce qui ne me tue pas 14 h,
16 h 30, 19 h et 21 h 30. Sale temps à l'hôtel
El Royale 21 h 10. Silvio et les autres
14 h. Suspiria 16 het 21 h 10. Un Amour
impossible 13 h 50 et 18 h 40. Un homme
pressé 13 h 45, 17 h 35 et 19 h 30.

La coeloscopie permet une meilleure
récupération.

Le travail en salle opération est un véritable travail d’équipe. Infirmières, chirurgiens et anesthésiste veillent en permanence au bien-être du patient.

690
opérations d’urologie
réalisées entre janvier
et octobre 2018.
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